
Zeitschrift: Revue Militaire Suisse

Herausgeber: Association de la Revue Militaire Suisse

Band: 52 (1907)

Heft: 8

Artikel: Le recul variable et le long recul constant sur affût dans les pièces à tir
courbe

Autor: Hauschild

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-338617

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte
an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in der Regel bei
den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Siehe Rechtliche Hinweise.

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les

éditeurs ou les détenteurs de droits externes. Voir Informations légales.

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. See Legal notice.

Download PDF: 17.03.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-338617
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=en


634 REVUE MILITAIRE SUISSE

LE RECUL VARIABLE
ET LE

LONG RECUL CONSTANT SUR AFFUT

dans les pieces ä tir courbe.

(PI. XXXV-XXX1X)

Dans la livraison de juin de la Revue militaire suisse, M. le

major ä D. Goebel (Düsseldorf) a oppose « Les inconvönients
du long recul constant sur affüt pour les obusiers » au succös
de ce Systeme, prösentö dans le numöro de novembre 1906 de

la Zeitschrift für Artillerie und Genie. Lc meine sujet a ötö
traitö par cet auteur dans le numöro d'avril des
Artilleristische Monatshefte. L'importance actuelle de la question de

l'obusier nous fournit l'occasion de revenir sur les objeetions
presentees et de les placer sous la loupe du technicien, au moins
aulant qu'il est necessaire pour l'artilleur pratique. On cherchera
ici, avec toute l'impartialite possible, ä faire d'une maniere tout
ä fait gönörale, l'examen des proprietes du long recul constant,
avec tourillons reportös en arriere, en les comparant ä celles du

systeme ä recul variable, avec tourillons vers le milieu de la
bouche ä feu. Le genre d'execution des dötails par une fabrique
ou une autre n'entrera pas en ligne de compte. II est toutefois
justifiö, en vue d'une appröciation equitable, pour donner ici et
lä des preuves techniques, de revenir sur les resultats obtenus
ä l'etranger par la maison Krupp. En effet, celle-ci est seule ä

livrer les trois systömes d'obusiers : avec recul moyen sur affüt,
fabrique jusqu'ici; avec recul variable et avec long recul constant.

La raison determinante qui a fait passer du recul variable
au long recul constant sc trouve dans les conditions defavorables

de pression du premier de ces systömes lors du tir courbe
ä forte charge 1.

1 Si le recul variable est combine avec un report en arriere modere des tourillons,
les conditions de pression sont moins defavorables. Par contre, les complications aug-
mentent. Pour ce motif, on fera ici abstraction de ce svsteme.



RECUL VARIABLE ET LONG RECUL CONSTANT SUR AFFUT 635

Dans Fannexe ces conditions sont mises en parallele avec
celles du long recul constant. L'affüt, le cylindre du frein, le

piston et sa tige dependent, quant ä leurs dimensions et ä leur
poids, de l'effort maximum qu'ils ont ä supporter lorsque la
vitesse initiale et l'elevation sont les plus grandes. Avec le long
recul constant, l'effort est reste pour toutes les elevations ögal
au plus faible effort ä supporter avec le recul variable de meme
course maximum. II en est de meme pour l'essieu et pour les

roues. En ce qui concerne ces derniers, il n'en resulte toutefois

pour les obusiers de campagne aucune diminution de poids,
parce que leur travail lors du roulement est plus considerable

que lors du tir. Mais, par contre, ils sont au tir dans de bien
meilleures conditions, car les roues s'enfoncent beaucoup moins
dans le sol et la beche penetre aussi bien moins dans le terrain L

Avec les mortiers et les obusiers lourds, Ies conditions de

poids des roues et de l'essieu sont aussi favorisöes par le fait
que l'effort que ces parties ont ä supporter au tir est notablement

plus faible.
Quant au long recul constant, le dispositif' qui determine la

Variation automatique du recul est supprime. Ce dispositif est
sans aucun doute une eomplication, qui est meme en liaison
intime avec Fimportant appareil du frein de recul. A la longue,
tout appareil de frein de recul est soumis ä l'usure, et d'autant
plus que la pression dans le frein est plus forte. Pour obtenir
une pleine söcuritö en tout cas dans un service de guerre, on
doit necessairement, dans la construetion de l'affüt, tenir compte
pour la reduction du recul d'un fonetionnement defectueux
provenant de l'usure, et meine d'un arret complet du ä une döte-
rioration, ä l'aüeinte d'un eclat de projectile, comme au non
fonetionnement du reglage de la course parun dispositif ä main.

Dans le tir courbe, il faut alors excaver le sol pour permettre
ä la masse reculante de se porter complötement en arriere. Une
reparation ou un remplacement d'organes du recul variable ne

peuvent etre exöcutös que dans des ateliers techniques. Le
dispositif de Variation du recul, independamment de son poids

1 Le major G. voit cependant au contraire dans Ie « plus rapide enfoncement de

la beche et des roues des obusiers Ehrhardt » un avantage, celui d'une « bien plus
rapide immobilisation au tir et d'une garantie contre Ic deplacement lateral». Cet avantage

douteux d'une pression plus eievee ne se presenterait pourtant que pour les plus
grandes elevations seulement, alors que la stabilite des obusiers Ehrhardt devrait aussi
suffire sans cela.
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propre, dötermine un surcroll de poids par suite de l'effort plus
considörable qu'il impose ä la boite du berceau, (pii doit avoir
une section plus forte.

Avec le long recul constant, le piston du frein peut ötre formö
d'une seule piöce durable. Les orifices de passage du liquide
etant plus grands, le recul n'est pas si exposö ä elre influencö

par l'usure, moins ä eraindre en raison de la pression plus
faible.

Malgrö ces avantages indöniables rösultant, pour le long recul

constant, de conditions de pressions plus favorables et de la

disparition de l'appareil de Variation du recul, la disposition
auxiliaire deslinöe ä öviter un choc de la masse reculante a aussi

ses inconvönients.
On a gönöralement reconnu que la disposition la plus convenable

pour obtenir ce rösultat röside dans le report des tourillons

en arriere. Ce report offre les moindres inconvönients :

adjonction d'un appareil öquilibreur, augmentation de la pression

de la crosse, ölövation plus considörable de la bouche de

l'obusier lors du tir sous les grands angles, nöcessitö de

blindages spöeiaux. Mais il y a aussi en outre quelques nouveaux
avantages, qui ne peuvent ötre considerös comme minimes :

facilitö de charger lors du tir courbe, il n'est plus nöcessaire de
rendre l'appareil de visöc indöpcndanl de l'inclinaison de la

bouche ä feu, forme plus favorable de l'affüt införieur, röduetion

du poids total.
L'appareil equilibreur est certainement une eomplication,

mais seulement pour la construetion, nou pour le service de la

piöce. II n'est pus dösirable que les ressorts ' equilibreurs soient

comprimös d'une maniöre particuliörement forte lors du roulement,

c'est-ä-dire [tendant la plus grande partie de l'emploi de
la piöce. Cependant les ressorts röcupörateurs sont aussi
constamment sous tension par suite de leur compression initiale et
ils n'en souffrent pas. La compression maximum, mais toujours
tranquilles des ressorts öquilibreurs tient environ le milieu enlre
la compression minimum constante des ressorts röcupörateurs
et la brusque compression minimum de ceux-ci lors du lir. Le

(langer d'une rupture des ressorts öquilibreurs est directement
öcartö par leurs dimensions augmentöes dans une mesure
convenable, bien plus facilement que ce ne peut ölre le cas pour

1 L'obusier Rimaillho a un appareil equilibreur ;i air comprime.
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I. Resultats de la pre'cision du tir
avec obusiers de 10,5 et de 12 cm ä long recul constant.

(Les dorniges de la table de tir des obusiers k recul variable
sont entre parentheses.)

Lieu Nombre Projectile But du 50°/0

et de
Vitesse Portee des atteintes Elevadate

coups
(ienre Poids initiale moyenne en en

portde largeur
tion

te in m in in clevres

Tangerhütte

1.6.06

13.7.06

10

Obusier <1

Obus L/3,5 14

Obus L/3,4 16

e 10.5

30-2

300

(Feu de vitesse avec
repointage en 28 sec.)

13.7.06

15.3.07

Meppen
10.5.06

10 Obus L/3,4 10

Obus L/3.7

300

cm L/14

2805

6194

4193

6236

1000

1572

18,8
(20)

52.6
(69)

25.4
(37)

33,3
(71)

2,7
(2,5)

5.1
(10,9)

4,7
(5,2)

14,2
(11,7)

hauteur
0,89 0.71
(0,9) I (0,7)

en portee
14,4
(18)

1,0
(1,2)

Obusier tle 12 cm L/14.

Obus L/3,5 21

Tangerhütte

23.2.07

(Feu de vitesse avec
repointage en 1 min. 41 sec

Obus
20.4.07 10 d'exercice 22,93

L/3,4

300 3902

- 2392

« 5377

•n 6448

• 1500

295 1538

» 2775

- 5817

19,3
(25)

12,8
(16)

34,8
(45)

68,6
(68)

hauteur
0,86
(1,3)

en portee
7,8

(21,8)

21,6
(32,8)

51,4
(54,2)

0,8
(3,7)

1,2
(1,7)

3,2
(7,1)

4,9
(10,3)

0,37
(0,9)

1,4
(1,3)

3,5
(2,7)

10,1
(10,4)



Tableau A.

II. Tir de pre'cision comparatif
d'un obusier ä long recul constant et d'un obusier ä recul variable

tous deux de 15 cm L/14.
(Les rösultats du recul variable sont indiquös entre parentheses.)

Lieu

et

date

Nombre

de

coups

Projectile

Genre Poids

Vitesse

initiale

m

Portee

moyenne

in

But du 50°/„
des atteintes
en en

portee largeur
m in

Elevation

degres

Meppen
12.6.07 10 ObusL;'3,2| 41 300 1637

(1745)
9,6

(17,4)
0,8

(2,5)
5

> • Obus L 3 - 5080
(5158)

16,7
(24,7)

2,4
(1,7)

20

„ » " 7072
(7113)

33,6
(61,3)

5,6
(5,1)

40

¦ 1,
1G.5 1740

(1766)
31,3

(24,3)
1,5

(1,7)
20

* ' ¦ " 2551
(2570)

31,9
(39,41

3,2
(2,4)

40
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Conditions de pression avec le recul variable

et avec le long recul constant.

Les croquis des Planrhex XXXV XXX \ II reprösentenl lcs conditions
de pression des denx systömes pour le calibre de 10,5 cm. Les deux systemes

repomlnit aus meines caracteristiques, soit:

Poids du projectile kg 1 I

Vitesse initiale max m 300
Poids de la bouche a feu kg 300

de la piece en batterie 1050*)
Hauteur des tourillons au-dessus dvi sol tum 10üO

Longueur de l'affüt 2000;

pour le long recul constant
| avec 0° SO kg
I avec 4:1" 105

avec 0° 1100 mm
I avec 43° 1100

de edles du Ion;,
recul constant.

en outre:

pour le recul variable
Pression de la Crosse f avec 0 ISO kg

sur le sol l avec 43° 80

I avec o" 1100 rnm
Longueur du recul ...»n \ avec 43 500

II s'ensuit qu'avec 13° d'ehJvation on obtient, pour le recul variable:

resistance max. du l'roin />' de 230"/,,
pression de la Crosse sur le sol (' ,140

des roues R 230

horizontale sur l'operon .\' 23.")

La longueur du recul de 1100 nun, admise plus baut peut. ilaus les

deux systemes, etre augmentee par lcs meines moyens, et de la meme quantitö
au prolit de la, stabilitc de la piece. Dans le long recul constant. l'aug-
nienlation du recul implique un repovt des tourillons plus en arriere : rien

nc s'y oppose ; on peut meine les reculer en arriere de la cnlasse.

Mais toutes conditions egales d'ailleurs. le recul min. du s\ steine a recul

variable ne peut etre aceru, atin d'obtenir des pressions plus favorables,

<|ue si l'on augniente la hauteur des tourillons au-dessus du sol, ce qui est

del'avorable au point de vir- de la longueur de l'affüt et de son poids ou
de sa stabilite. Car, lcs tourillons ä moins ipie l'on ait recours ä un appareil
öquilibreur, doivent etre places prös du centre de gravi!e de la bouche ä feu

et du berceau. D'ailleurs. une augincntation du recul de 500 ou 1100 mm

a 800 ou 1 100 nun. p. ex., ne diininue que d'nn quartenv. la grande diil'erence

entre les pressions max. et min. qui constitue ce qu'il y a d'irrationnel dans

le Systeme a recul variable.

*) l'our rondro possible um1 comparaison sur des bases exaetement parellles, on a

admls, euntrairement a la reabtr. ipie le poids de la piiVe avec recul variable n'el.üt pns
plus elevi qn'avec le lonK recul eunstant. l.e poids reel plus conslderable rendratt la

ronipaialsitu plus desavantugeuse eneore pour le recul variable.



Diagramme de la compensation de la preponderance ä Pavant

de l'obusier de campagne de 12 cm L/14 ä long recul constant

+. o

compensateur

«° 40



1

/'/



RECCL VARIABLE ET LONG RECUL CONSTANT SUR AFFUT 63"]

les ressorts recuperateurs dont les dimensions dependent de
celles du berceau et du cylindre du frein. Les ressorts equili-
breurs n'ont ä supporter aucun effort supplementaire Iors du
lir, car la pression du frein ne se fait pas sentir sur eux, pas
plus que les ä-coups du roulement, dont ils soiit garantis par un
dispositif d'amarrage. Ce dcrnier est place en avant sur l'affüt
et peut etre actionne aussi ä partir des sieges d'essieu pendant
le roulement, si on avait oublie l'amarrage quand on a amene
l'avanl-train.

Jusqu'ici il ne s'est jamais produit ni rclachement, ni ruplure
des ressorts equilibreurs, meine apres des tirs de longue duree
ä toutes les eldvations et ä la suite de roulement prolonge avec
traction au moyen de moteurs ä l'allure permanente du trot sur
un parcours seme de serieux obstacles (gros paves, gravieres,
rangees de pierres, poutres, rails de chemin de fer, etc.).

Un ressort (iquilibreur rompu continue du reste ä travailler
presque saus diminution de sa force. Avant le commencement
d'essais qui devait durer plusieurs jours ä l'etranger avec un
obusier de 12 cm., au commencement de l'annee, on trouva
que, par suite d'une faute dans le montage, un ressort equilibreur

avait ete rompu ä 1 % tour de son extremite. Les essais
fürent executes intentionnellement avec le ressort rompu et on
tira 3oo coups, ä diverses elevations, sur un sol fortement gele.
La liberte de mouvement du mecanisme de pointage n'eut ä en
souffrir. en aueune facon, et il n'en resulta aueune difficulte quel-
conque. Du reste, le remplacement d'un appareil equilibreur par
un autre, transporte avec compression initiale et pret ä I'emploi,
peut etre opere en peu de minutes sur la position de tir.

L'augmentation de poids du ä l'appareil equilibreur est egal
ä celle que produit un appareil pour la Variation du recul avec
l'accroissement necessaire dans les dimensions du berceau de ce
dernier.

Le diagrammedela compensation de lapreponderance devolee
(PI. XXXVIII) montre comment le mecanisme de pointage en
hauteur est soulage ä chaqueelevation. Entre 20°et4o°, alorsque
la preponde"rance de volee diminue, la conlre-pression des
ressorts equilibreurs reste un peu moindre. On s'en apereoit ä

peine dans la manipulation du mecanisme de pointage en
hauteur.

Avec des dispositions correctes, la pression de la bouche ä
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feu, du berceau et de l'affüt supeVieur sur les glissieres de l'affüt
inferieur est supprimee. De meme, le mecanisme du pointage
lateral, en Opposition au Systeme ä recul variable, est presque
decharge.

Le deplacement en arriere du centre de gravite de la bouche
ä feu et du berceau quand l't'levation augmente determine une
augmentation de la pression de la Crosse sur le sol. Toulefois
cet accroissement n'est pas assez considerable pour diminuer
notablement la facilite du Service de la piece 1. II y aura du reste
rarement besoin de deplacer la crosse lors du tir plongeant, sur-
tout avec le long recul constant, avec lequel renfoncement des

roues et de la beche n'obligent pas ä changer l'emplacement de
la piece. Avec ce Systeme, il n'y a aussi pas ä craindre de sur-
charge de la crosse par de la terre.

Et aussi la hauteur plus considerable a laquelle s'eleve la
bouche de /'obusier dont le tir courbe ne saurait etre un incon-
vtmient majeur, parce que dans la plupart des cas on peut v re-
medicr en placant la piece un peu plus en arriere de la masse
courante.

Les blindages destines ä masquer l'enibrasnre agrandie en
dessus et en dessous s'elevent et s'abaissent avec le berceau et

peuvent etre organises sans notable accroissement de poids, de
teile sorte que leur deplacement et la protection qu'ils offrent
ä l'appareil equilibreur et au mecanisme de pointage en hauteur
contre le tir frontal et le tir de flanc donnent lieu ä peu de
craintes.

En voici assez en ce qui concerne les consequences facheuses
du report des tourillons en arriere. La crainte que la precision
ait ä souffrir des trepidations de la bouche ä feu lors du tir,
n'est pas justifiee, ainsi que le prouve une comparaison des re-
sultats obtenus et des tables de tir pour le long recul constant
et pour le recul variable (Tabl. A). S'il y avait des trepidations,
elles se montreraient coup apres coup, dans le meine sens et

avec la meme valeur et n'influeraient par consequenl que sur l'an-
gle de d^part, sans se faire sentir sur la dispersion des coups.

1 La pression de la crosse sur le sol avec les obusiers Krupp, dans les memes
conditions normales, pour les eievations o° et 43° est la suivante :

Calibre ioocm. iy cm. i5 cm.

a) Recul variable, tourillons sous le centre de gravite 8o f8o) oo (90) 120 (120)

bj Long recul constant, tourillons en arriere 80 (100) 80 (120) 100 (igol
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Abordons maintenant les avantages qui resultent du report
des tourillons en arriere.

La culasse reste, avec tous les calibres et jusqu'ä la plus forte
elevation ä une hauteur de chargement commode. Meme avec
les obusiers de i5 cm. rien n'empeche de charger lors du tir
plongeant. Grace au dispositif de leur ceinture de centrage,
les projectiles ne glissent pas en arriere, independamment du
fait qu'on a recemment prevu pour les obusiers l'emploi de car-
touches completes. La main du chargeur reste dans l'entonnoir
de chargement du com de fermeture, appuyt^e contre le fond de
la douille, jusqu'ä ce qu'elle soit repoussee lateralement par le

mouvement du coin alors qu'on ferme la culasse, ce qui a lieu
sans aucun danger.

La position des tourillons sous le centre de gravite de la bouche

ä feu nt'cessite par contre, quand on charge lors du tir
courbe, le relevement de la culasse au moyen d'un levier ou d'un
engrenage ä action rapide, dispositif qu'il est tout au moins desi-
rable d'appliquer aussi aux petits calibres. Un appareil de ce

genre compromet la simplicite' et les conditions de poids de

l'affüt. La simplicite, la rapidite et la commodite du Service sont
diminuees. Dans le tir courbe aussi, il conviendra dans certains
cas, d'executer, apres le tir de reglage, un tir d'efficacite rapide
sans attendre d'avoir observe chaque coup isole.

De la necessite de relever la culasse pour charger lors du tir
courbe, resulte le besoin de rendre Yappareil de mire inde'pen-
dant de l'inclinaison de la bouche d feu, afin que le pointeur
puisse sans empechement pointer tandis qu'on charge. Ce

dispositif de visee independant constitue une complication pour la
construction et pour le Service 1. Les obusiers ä tourillons re-
portes en arriere permettent l'emploi d'appareils de mire du meine

genre simple que ceux des canons.
Le report des tourillons en arriere rend possible, pour le

meme jeu d'obliquite laterale de la bouche ä feu, la construction
d'affüts plus eHroits en avant et plus rigides dans des conditions

1 L'appareil de mire independant de l'inclinaison de la bouche ä feu ne doit pas
etre confondu avec le Systeme ä « ligne de mire independantc » des canons de cam-
pai^nc. Dans le premier, l'angle de tir, Fanale de site et la direction laterale exacte
sont donnes par le pointeur; avec le second le garde-fermeture donne l'angle de tir.
Du reste, le Systeme de la ligne de mire independante peut fitre applique ä tout obusier.

Mais il est doutcux qu'avec la reduetion de la vitesse du tir en raison du poids
des munitions la diminution de la simplicite de construction soit justifiee.
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de poids plus favorables et avec des volants d'une manipulation
plus commode. Les mecanistnes de pointage en hauteur et en
direction peuvent, dans les deux systemes, etre construits avec
la mdme simplicite et la meine durabilite. La longueur de l'affüt
inferieur et l'eeartement maximtim des flasques en leur milieu
sont aussi les meines, quand les conditions sont les meines. II
est vrai que l'eeartement maximum des flasques est reporte plus
en arriere avec le long recul constant, mais cependant pas assez
en arriere pour que la mobilite laterale de la voiture-piece en
soit diminuee. Mais l'eeartement des flasques, avec le recul
variable, doit etre aceru et report^ en arriere, si on veut parer ä

tonte e\entualite et prtivoir une mise hors de service du dispositif

de reduetion du recul en campagne, que la cause en soit
inteVieure ou exterieure. II s'ensuit encore une difference de

poids en faveur du long recul constant. La Planche XXXIX
montre ce cas sur des obusiers de 12 cm. des deux systemes,
dont la construction a e?te executee.

L'ensembfe des reduetions de poids qu'il est permis de realiser
dans les obusiers ä long recul constant compares ä ceux ä recul
variable, gräce aux pressions plus favorables dans le frein et au

report des tourillons en arriere, les conditions de construction
etant les meines, est plus considerable que la reduetion qu'on
pourrait utiliser en raison de la stabilite au tir. Sans nuire ä la
stabilite au tir, avec un faible accroissement correspondant de
la massc roulante, la reduetion de poids est, d'apres le calibre,
de 5o ä 100 kg.

Si on apprecie tous les avantages et tous les inconvenients
des deux systemes, en admettant les m^mes circonstances, on
arriye au resultat suivant en faveur du Systeme a long recul
constant avec tourillons reportes en arriere pour les pieces ä tir
courbe : plus grande simplicite, durabilite et legerete de
construction ; Service plus simple, plus facile, plus rapide ; meme
precision; construction et service plus en aecord avec ceux des

canons de campagne.
Les avantages de'cisifs du long recul constant avec tourillons

en arriere s'etendent ä toutes les pieces auxquelles on demande
une grande elevation avec une hauteur de feu moderee, par con-
sequent aussi aux mortiers, aux canons de montagne, aux
obusiers de montagne, aux pieces destinees ä atteindre des ballons,
etc. C'est pour cela que, dans ces derniers temps, ce Systeme a
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ete applique chez Krupp ä tous ces genres de pieces d'artillerie.
On construit des mortiers, jusqu'aux calibres les plus lourds,

avec un recul constant qui depasse un metre. Les avantages sur
le Systeme ä recul variable se fonl surtout sentir avec ce genre
de pieces, dans lesquelles les pressions de frein sont particulie-
rement elevees et qui tirent ä tres grande elevation. L'economie
de poids y est en moyenne de iöo kg. On peut, sur un empla-
cement non prepare, tirer en fixant des ceintures de roues. Ces

dernieres facilitent aussi le roulement de la piece en dehors des

chemins. Le chargement des lourds projectiles des mortiers ne

peut, il est vrai, etre opere sous les tres grands angles de tir.
II faut alors, comme avec le recul variable, elever la culasse au

moyen d'un engrenage ä action rapide.
Avec les canons de montagne et les obusiers de montagne,

une complication provenant du dispositif de raccourcissement
du recul pour assurer le tir ä grande elevation malgre la faible
hauteur de feu generait le demontage et le remontage des far-
deaux. Avec des servants non exerces, il faut craindre lä des

erreurs dont les consequences peuvent etre fatales. L'appareil
equilibreur du long recul constant n'entre pas en ligne de comple
pour le demontage et le remontage : il reste, sans modification,
relie ä l'affüt d'avant. Dans les canons de montagne ä recul
variable, la course de la masse reculante au travers de l'affüt infe-
rieur, qui est ouvert, est inquietante ; il peut y avoir choc contre
des pierres ou des inegalites du sol, et, par suite, deterioration.
Les canons de montagne ä long recul constant avec tourillons
en arriere, peuvent avoir un affüt en forme d'auge fermee en
dessous.

Les canons destines au tir contre les ballons doivent avoir un
champ de tir vertical du genre de celui des mortiers et fournir
une energie initiale environ egale ä celle des canons de campagne.

Pour les amener en position au moyen de moteurs, il faut

que le poids et les dimensions ne surpassent pas ceux de ces

derniers. Avec cela, ils doivent aussi pouvoir etre employes au
tir ä trajectoire tendue en conservant une bonne stabilite, c'esl-
ä-dire que leur hauteur de feu doit etre modele. Pour ces rai-
sons, on a trouve que la construction convenant le mieux ä ce

genre de pieces est celle ä tourillons en arriere.
Hauschild.
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